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À Travers Nos Régions
NTOUM : LA MAIRIE COMMET DES AGENTS DE GARDIENNAGE AU 
PK 12

LA mairie de Ntoum vient de décider de sécuriser le rond-point du PK 
12. Depuis le 28 juin écoulé, des agents de la Gabonaise de sécurité 
de gardiennage (GSG) ont été commis à la tâche. Ladite société ayant 
auparavant adressé une correspondance à la mairie de Ntoum dans 
ce sens. Après examen, son dossier a été retenu, à titre d'essai, par 
le maire Juste Parfait Biyogo b'Otogo. “La mairie met la GSG à l'essai 
puisque nous avons obligation de bons résultats. Si le travail fourni sur 
le terrain est satisfaisant, nous procéderons alors à un vrai partenariat”, 
a expliqué le 2e adjoint au maire de Ntoum, Ernest Ndong Ekouaghe. 
Pour le directeur général de la GSG, Carle Tanguy Toloma, sa société 
vient exercer ses activités au PK 12 dans le but de réduire l'insécurité 
qui sévit, surtout la nuit, dans ce secteur où sont concentrées plusieurs 
activités commerciales. " Étant en période d'essai, nous avons l'obligation 
de convaincre sur le terrain. Depuis notre création il y a deux ans, nous 
avons déjà une équipe d'une dizaine de personnes basée à la zone spé-
ciale économique de Nkok. Aujourd'hui, sur le site du PK 12, nous avons 
une équipe de 45 personnes, uniquement des jeunes gabonais (filles et 
garçons), afin de réduire le taux de chômage dans notre pays ' a-t-il précisé.

MIMONGO : BOUNGOUERES ÉCHANGE AVEC SES ÉLECTEURS 
RÉSIDANT À LIBREVILLE

LE 25 juin dernier, le député du 2e siège du département de l’Ogoulou 
(Ngounié), l'honorable Alain-Simplice Boungoueres, a communié avec 
ses électeurs résidant à Libreville. La rencontre a eu lieu au quartier 
Awendjé. À cette occasion, l'élu national s'est dit satisfait de reprendre 
langue avec les siens, deux ans après en avoir été privé suite au Covid-19. 
Il a remercié les uns et les autres pour leur soutien et leur fidélité à la 
politique du chef de l'État, Ali Bongo Ondimba. “Soyons patients, car tout 
vient à celui qui sait attendre. Le président pense au développement du 
Gabon et de Mimongo”, a confié le député de l'Ogoulou. Lequel a promis 
de s'engager un peu plus dans la recherche des solutions et des réponses 
concrètes aux préoccupations des populations, comme ce fut le cas avec 
le projet de l'éclairage à l'aide de panneaux solaires. Le parlementaire 
a dit penser également à l'axe routier Yeno-Bilengui, en piteux état.
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LES habitants de Saint 
Paul-des-Bois et ses envi-
rons (3e arrondissement) 

ont cessé, l'autre dimanche, de 
jouer aux équilibristes sur une 
planche pour traverser le canal 
qui arrose leur espace de vie. A 
la place, le Parti pour le dévelop-

pement et la solidarité sociale 
(PDS) a aménagé une passerelle.
Me Séraphin Ndaot Rembo-
go, son leader, accompagné de 
son vice-président, Jean-Blaise 
Nguimbi, et de nombreux mi-
litants, a procédé, dimanche 
dernier, à la mise en service de 
ce bel ouvrage de 10,5 de long 
sur 1,90 de large, qui lui a coûté 
près de quatre millions (4 000 

Port-Gentil : le PDS offre une passerelle 
aux habitants de Saint Paul-des-Bois
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000) de nos francs, et entière-
ment réalisé par une PME gabo-
naise. Il est conçu en matériaux 
durables.
Au nom des riverains, Brigitte 
Ziza a remercié le bienfaiteur 
qui, d'après elle, vient d'enrayer 
un danger que les usagers cô-
toyaient au quotidien, de jour 
comme de nuit. Le coordinateur 
du 3e arrondissement, Davy 
Agaya, a salué ce nouvel élan de 
générosité de la part de Me Sé-
raphin Ndaot Rembogo qui dé-
voile, s'il en était encore besoin, 
selon lui, "la véritable solidarité 
du PDS et son leader envers 
les populations". Estimant que 
les discours théoriques doivent 
faire place aux actes.
Le notable Gilbert Avika est re-
venu sur les valeurs de solidarité 
et de partage solidement ancrées 
au sein du parti. A propos de 
son slogan (Action-Développe-
ment-Solidarité), le coordina-
teur national des notables a fait 
savoir que " l'action est le moyen 
par lequel on atteint le déve-
loppement qui est lui-même 
l'amélioration des conditions 
de vie des gabonais ".

Me Séraphin Ndaot Rembogo sur la passerelle après 
l’inauguration. 
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APRÈS la formation de son 
top management le 27 mai 
denier, la Société d’exploi-

tation du Transgabonais (Setrag) a 
initié la phase III de sa campagne de 
sensibilisation sur les violences basées 
sur le genre (VBG), en partenariat 
avec l’Observatoire pour la défense 
des droits de la femme et de la parité 
(Odefpa).
Après Owendo, le tour est revenu 
à Ndjolé (Moyen-Ogooué), Booué 
(Ogooué-Ivindo) et Lastoursville 
(Ogooué-Lolo) d’accueillir la cam-
pagne de sensibilisation et d’infor-
mation sur les VBG du 14 au 24 juin 
dernier. Il s'est agi pour la filiale du 
Groupe Eramet et son partenaire 
Odefpa, de sensibiliser l'ensemble 
des agents de la Setrag, les agents des 
sociétés sous-traitantes, les autorités 

VBG : Setrag étend la sensibilisation 
à Ndjolé, Booué et Lastoursville

GBM
Franceville/Gabon

locales, les représentants des adminis-
trations publiques et les communautés 
riveraines sur les violences basées sur 
le genre (VBG).
L’objectif de cette campagne est de 
communiquer les mécanismes néces-
saires de prise en charge, mis en place 
par l’État ; mais aussi de présenter les 
différentes formes de violences faites à 
l’encontre des femmes et les moyens de 
les endiguer en société et en commu-
nauté. Des échanges riches et francs 

entre les participants ont permis de 
mettre fin à certains mythes et stéréo-
types relatifs à la violence sexiste et à la 
violence basée sur le genre en milieu 
professionnel et communautaire.
Il faut dire que cette campagne de 
sensibilisation de Setrag s'inscrit dans 
l'objectif 8 de la feuille de route : “res-
ponsabilité sociétale des entreprises 
(RSE) 2018-2023 du Groupe Eramet”, 
conformément à ses exigences en ma-
tière de droits humains.

 Agents de la Setrag et de certains sous-traitants durant la 
formation à Booué. Ph
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